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Laissé seul dans la voi-
ture, un bébé meurt
d'une insolationUn bébé de 19 mois estmort de chaleur en Au-triche après avoir étélaissé seul plusieursheures dans une voiturepar sa mère. Les faits sesont déroulés à Nenzing,où les températures ontdépassé les 30°C le jourdu drame. La jeunefemme, âgée de 17 ans, aexpliqué aux enquêteursn'avoir pas voulu réveillerl'enfant à l'issue d'un longtrajet en voiture. Elle l'alaissé dans l'automobileavant de partir faire elle-même une sieste. A sonretour, son bébé était dé-cédé. L'autopsie aconfirmé une mort par in-solation. Une procédurepour homicide par im-prudence a été ouverte àl'encontre de la mère.
Elle fait une sex-tape
avec ses 2 enfants en
échange d'argentUne jeune femme de 28ans, a réalisé une sex-tapeavec ses deux enfants,âgés de 3 et 6 ans, puis avendu les vidéos sur in-ternet. Keri Harwood aété interpellée à son do-micile de New River(États-Unis). Placée engarde à vue, la mère de fa-mille a expliqué qu'elleavait rencontré unhomme sur internet. Cedernier lui a donné plu-sieurs milliers de dollarsen échange de 5 vidéos oùelle abuse sexuellementde ses deux enfants,qu'elle lui a envoyées viaSnapchat. Keri Harwood “
était dans une situation fi-
nancière désespérée et
était prête à tout ” a expli-qué la police. La jeunefemme a été placée en dé-tention provisoire. Quantau pédophile acheteurdes vidéos, les enquê-teurs tentent de l'identi-fier en analysant lesvirements effectués viaPayPal sur le compte ban-caire de la mère.
Amnésique après avoir
été tabassé et laissé
pour mortYoan, 35 ans, participait àune soirée organisée parla ville de Bertrix (Bel-gique) où il réside. Pourune raison inconnue, unhomme s'est jeté sur luiet s'est mis à le tabassersans raison, avant de lelaisser pour mort. La vic-time a été transportée àl'hôpital d’Arlon où elles'est réveillée. Le jeunehomme a le nez cassé, lesyeux tuméfiés, et surtoutune hémorragie céré-brale. Son état s'étant unpeu amélioré, il est sortide l'hôpital. Mais il ne sesouvient toujours pas deson agression. Il a donclancé un appel à témoinspour que l’on retrouveson agresseur.
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Le septuagénaire s'était
rendu en forêt mardi der-
nier. Ayant constaté son
absence prolongée, ses
proches ont ratissé les
zones qu'il fréquentait ré-
gulièrement. Ils l'ont finale-
ment découvert le
lendemain. De quoi est
mort ce notable sans his-
toire ? Mystère.

MEDOUMOU-CENTRE,village situé à une ving-taine de kilomètres deBitam, pleure l'un de sesnotables, Albert OngouaMbeng, plus connu sousle petit nom de "Loo-kead". Ce Gabonais de 75ans, a été retrouvé mort,mercredi dernier auxpremières heures de lamatinée, en brousse, parses frères du village qui,ayant constaté sa dispari-tion, étaient partis à sarecherche. Le septuagé-naire  était allongé à platventre, saignant du nez,son fusil et sa machetteposés à ses côtés.Retour sur les faits. Mardiaprès-midi, Lookeadprend le chemin d'uneforêt ancestrale qu'il fré-quente régulièrement.Curieusement, la nuittombe sans qu'il ne re-joigne la famille. Ce quisuscite de fortes inquié-tudes dans un bled où lesdisparitions sont deve-nues légion. Il y aquelques années déjà,Claire Engong Mvé,"Amie" pour ses proches,et Jean Toung Biyogo dit"Empereur" disparais-saient, tour à tour, versBikougou, un domaineforestier qu'ils connais-saient parfaitement. Nileurs corps, ni leurs osse-ments n'ont jamais étéretrouvés. Tout récem-ment encore, Laurent

Ndong Mvou, chasseurrompu, s'est égalementégaré. Avec plus dechance, il a été retrouvé,deux jours plus tard, pardes gens partis à sa re-cherche.
PSYCHOSE• Les prochesd'Albert Ongoua Mbengavaient donc de bonnesraisons de se faire dusouci. Mercredi, de bonneheure, des recherchessont entreprises par lesvillageois. Ils découvrent

finalement le corps, vers7 heures du matin. Aussi-tôt saisies, les forces del'ordre se rendent sur leslieux. Une enquête estouverte dans la fouléepour déterminer les cir-constances de la dispari-tion. Elle apparaît commeun mystère. D'autant quecertaines sources indi-quent que le défunt,homme sans histoire, neprésentait pas de tracesde violences sur le corps.

Que lui est-il donc arrivé?C'est ce que les enquê-teurs tentent de com-prendre. Ce drame enfonce un peuplus le village Medou-mou-Centre dans la psy-chose. Bien avant cenouveau drame, lesfemmes et les hommes,craignant pour leur vie,éprouvaient déjà du malà se rendre dans leschamps, à moins d'êtreen groupe. Personne ne

comprend ce coup dusort. Une chose est sûre :si la lumière n'est pasétablie sur ces dispari-tions, on redoute unecrise alimentaire à Me-doumou-Centre. Ici, onne vit que de l'agricul-ture, de la pêche et de lachasse. Il n'en faut pasplus pour que certainsdemandent à interrogerles ancêtres, si l'enquêtene pouvait aboutir. Af-faire à suivre.

Retrouvé mort en brousse
Découverte macabre à Medoumou-Centre (Bitam)

RAD
Bitam/Gabon

... où l'on redoute la famine si rien n'est fait.
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Les villageois ne se sentent plus en sécurité.
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Albert Ongoua Mbeng alias "Lookead".
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La psychose est encore montée d'un cran 
à Medoumou-Centre...
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L'ADAGE selon lequel " l'as-
sassin revient toujours sur le
lieu du crime " semble
avoir inspiré Christopher
Mbimback, alias "Emballé".
Ce récidiviste vient de re-
trouver la maison d'arrêt
d'Oyem, après y avoir sé-
journé une année. Retour sur image. Chris-topher avait été arrêtépar l'Office central delutte antidrogue (Oclad)en avril 2016, au villageMbelalene, district deSam (département de

l'Okano). Il disposait icid'une plantation de can-nabis. Au terme de la pro-cédure, "Emballé" avaitécopé d'un an d'empri-sonnement ferme, assortid'un refoulement dansson pays d'origine, le Ca-meroun, une fois sa peineconsommée. Au sortir de la prison, l'in-dividu est déposé à lafrontière Gabon-Came-roun le 14 avril dernier.Mais l'envie de retrouverses activités anciennes letenaille. Il ne passe quequatre jours dans sonpays, avant de revenir auGabon, aidé par des pas-seurs clandestins. Pre-mière escale, Bitam,ensuite Mitzic, avant de

revenir à Mbelalene.Informé de son retour auvillage, la gendarmerie deSam n'éprouvera aucunedifficulté à l'appréhender.N'ayant pris aucune dis-position afin de régulari-ser sa situation au Gabon,Christopher Mbimbacks'est retrouvé une nou-velle fois dans les maillesde la justice. Il est actuel-lement poursuivi pourimmigration clandestineet non-exécution d'unedécision de justice.

Retour à la case départ
Immigration clandestine

LBON
Mitzic/Gabon

Christopher Mbimback,
alias "Emballé" dans
les locaux de la 
brigade de gendarme-
rie de Sam.Ph
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